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Les Polonais attendent tou-
jours le « miracle économi-
que » promis avant les élec-

tions législatives de l’automne
2007, remportées par les libéraux,
et s’impatientent. Conscient de la
baisse de sa popularité à peine un
an après son arrivée au pouvoir, le
gouvernement de Donald Tusk a
annoncé de grandes réformes,
concernant le système de santé, les
finances publiques et les retraites,
ainsiqu’unesériedemesuresdesti-
nées à simplifier le système admi-
nistratif pour les entreprises et les
particuliers.
La réforme du système de
santé. Il s’agit du dossier le plus
sensiblede cette rentréepolonaise.
Les hôpitaux et autres établisse-
ments du secteur sont actuelle-
ment aux mains de l’Etat. Profon-
démentendettés, ils sont mal équi-
pés. Et les Polonais sont contraints
d’attendre plusieurs mois pour
pouvoir consulter un spécialiste.

Le gouvernement programme
undésendettement partieldeséta-
blissements de santé, puis leur
transformation en sociétés gérées
par l’administration locale et non
plus directement par le ministère
de la santé.

Ce projet de la Plate-forme civi-
que (PO), le parti au pouvoir, pro-
voque la colère de l’opposition.
Les conservateurs de Droit et Jus-
tice (PiS) des frères jumeaux Kac-
zynski ainsi que la gauche post-
communiste accusent les libéraux
de vouloir, par le biais de cette
réforme, privatiser l’ensemble du
secteur de la santé.
La restructuration des
chantiers navals. Autre dossier
explosif : la Pologne a jusqu’au
12 septembre pour déposer
auprès de la Commission euro-
péenne des projets de restructura-
tion fiables des chantiers navals

de Szczecin (nord-ouest) et de
Gdynia (nord), appartenant à
l’Etat,etdansuneplus faiblemesu-
re de ceux de Gdansk, berceau du
syndicat Solidarité. Le rejet par la
Commission de ces projets impli-
querait le remboursement par ces
entreprises des aides publiques
reçues au cours des dernières
années, et que Bruxelles considère
comme contraires aux règles de la
libre-concurrence.

Profondément endettés, les
chantiers de Gdynia et de Szczecin
seraient obligés de rembourser
2,1 milliards d’euros, ce qui signi-
fierait leur faillite immédiate.
Outre leur caractère hautement

symbolique,des fermeturesconsti-
tueraient uncoup dur pour lemar-
ché du travail, l’industrie navale
employant, sous-traitants com-
pris, quelque 60 000 personnes
en Pologne.
Financespubliques.Legouver-
nement Tusk promet également
une réforme destinée à assainir les
finances publiques et à améliorer
leur gestion. Il s’agit d’introduire
de nouveaux leviers de sécurité
interdisant de programmer d’im-
portantes dépenses budgétaires si
la dette publique dépasse 52 % du
produitintérieurbrut(PIB).Actuel-
lement, la Pologne affiche une det-
te s’élevant à 47,4 % du PIB.

Préretraites. Le gouvernement
veutsupprimer ou baisser les pen-
sions de retraite anticipée dans
plusieurs corps de métier : chemi-
nots, enseignants,artistes, journa-
listes… La nouvelle loi, qui doit
entrer en vigueur début 2009,
n’accorderait des préretraites
qu’à 190 000 personnes maxi-
mum, contre 1,3 million aujour-
d’hui. Un projet contre lequel plus
de 20 000 personnes ontmanifes-
té à Varsovie le 29 août (Le Monde
daté 31 août-1er septembre).
Simplifications administrati-
ves. Les entrepreneurs et les
citoyens Polonais attendent sur-
tout la mise en œuvre des centai-
nes de mesures de simplification
administrative, qui leur facilite-
raient la vie au quotidien. Une
commissionparlementairespécia-
le – dite « Etat transparent » – y
travaille : elle traque notamment
les nombreuses absurdités de la
législation polonaise.

La création de cette commis-
sion était une des principales pro-
messes électorales des libéraux.
Promesse tenue. Mais aucune des
propositions faites par cette ins-
tance n’a encore abouti à l’adop-
tion d’une loi. a

Piotr Stanczak

Sciences

Le séquençage des gènes
de cellules malignes
du cerveau et du pancréas
a révélé l’existence
de dysfonctionnements

Le premier ministre,
Donald Tusk, multiplie
les annonces afin de tenir
ses promesses
de campagne et de contrer
l’érosion de sa popularité

BELGIQUE
Manifestation annuelle
des Flamands
en périphérie de Bruxelles
L’édition 2008 du Gordel, une
grande manifestation politique et
sportive destinée à réaffirmer le
« caractère flamand » de la péri-
phérie de Bruxelles, se déroulera
dimanche 7 septembre dans un
climat plus tendu que d’ordinai-
re. L’événement devrait attirer
70 000 à 80 000 Flamands dans
les communes de la banlieue de
la capitale belge, l’un des princi-
paux points de fixation des que-
relles linguistiques opposant Fla-
mands (60 % des 10 millions de
Belges) et francophones (40 %)
depuis les élections législatives
de juin 2007. – (AFP.)

ESPAGNE
Le gouvernement espagnol
n’accordera plus de visas
aux travailleurs immigrés
Confronté à une augmentation
rapide du chômage, le gouverne-
ment espagnol a décidé, jeudi
4 septembre, de ne plus accorder
de visas à la plupart des tra-
vailleurs immigrés. « Il ne semble
pas raisonnable que nous conti-
nuions à recruter des travailleurs à
l’étranger avec 2,5 millions de chô-
meurs », a affirmé le ministre du
travail, Celestino Corbacho. Les
entreprises devront désormais
prouver qu’elles ne peuvent pas
recruter en Espagne pour obtenir
l’autorisation de faire venir un
travailleur étranger. – (Reuters.)

Europe

Des altérations
génétiques liées
à certains cancers

BERLIN
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Les ambitieux projets de l’Allema-
gne en matière d’éolien offshore
enregistrent un premier contre-
temps. Lancés en août, les travaux
de construction d’un parc expéri-
mental baptisé Alpha Ventus, au
large des côtes de la mer du Nord,
viennent d’être repoussés à 2009.
Les vents violents qui sévissent en
haute mer empêchent, pour l’ins-
tant, l’installation des fondations
destinées aux éoliennes.

Alpha Ventus, piloté par un
consortiumréunissant les groupes
énergétiquesEon,VattenfallEuro-
pe et EWE, doit être implanté à
45 km des côtes, au nord de l’île de
Borkum. En tout, douze turbines
d’une capacité de 5 mégawatts
(MW) chacune seront fixées par
30mdefond.Al’origine, lessixpre-
mières d’entre elles devaient être
installées à l’automne et raccor-
dées au réseau électrique avant la
fin de l’année. Le consortium table
désormais sur le printemps 2009.

L’Allemagne a annoncé vouloir
couvrir, d’ici à 2030, 15 % de sa
consommation annuelle d’électri-
cité avec de l’énergie offshore, un
domaine dans lequel elle est enco-
re à la traîne. Mais l’édification de
fermestellesqu’AlphaVentuss’ap-

parente à un véritable défi techni-
que. En effet, la loi allemande pro-
tège le littoral et oblige à construi-
retrès loindescôtes.Lameratteint
alors 30 m à 40 m de profondeur,
alors qu’en Grande-Bretagne ou
auDanemark, leséoliennesoffsho-
re sont implantées par moins de
10 m de fond.

Lahautemeracertessesavanta-
ges : le vent y souffle fort et les tur-
bines n’y dérangent personne.
Mais elles doivent être solidement
ancrées à l’aide de caissons en
acier, afin de pouvoir résister aux
vagues. Se pose aussi la question
de leur entretien, ainsi que de
l’acheminement de l’électricité.

Ces contraintes provoquent une
explosion des coûts. Ceux du pro-
gramme Alpha Ventus, subven-
tionné à hauteur de 50 millions
d’euros par l’Etat fédéral, sont ain-
si évalués à 180 millions d’euros,
soit près de trois fois le budget
d’un parc similaire sur la terre fer-
me. Pourtant, les projets se multi-
plient, d’autant qu’une nouvelle
loi garantit de généreuses subven-
tions à toute nouvelle installation.
Des permis de construire ont déjà
été délivrés pour une vingtaine de
parcs, en mer Baltique et en mer
du Nord. a

Marie de Vergès

Les Polonais s’impatientent un an après
l’arrivée du gouvernement libéral

ÉNERGIE MER DU NORD

Les vents retardent un projet
d’éolien offshore en Allemagne

Malgré sa victoire éclatante aux
élections anticipées d’octo-
bre 2007, la Plate-forme civique
(PO), le parti du premier ministre,
Donald Tusk, ne dispose que de
209 voix à la Diète – la Chambre
basse du Parlement – sur un total
de 460 sièges. La PO ne peut
donc passer aucun projet de loi
au Parlement sans l’appui du Par-
ti paysan (PSL, 31 sièges), sou-
cieux de sauvegarder les privilè-
ges dont jouissent ses électeurs

ruraux. Mais le parti du premier
ministre doit également tenir
compte du droit de veto du prési-
dent conservateur, Lech Kaczyns-
ki, son adversaire politique le plus
virulent, qui est aussi le frère
jumeau du leader de Droit et Jus-
tice, le principal parti d’opposi-
tion à M. Tusk. Sans l’appui de
PSL et de l’opposition social-
démocrate (SLD), la Plate-forme
civique ne peut pas dissuader le
président d’utiliser son veto.

Les entreprises de décryptage
moléculaire des processus
cancéreux commencent à

fournirdesrésultatsgrâceauxnou-
velles technologies de séquençage
à haut débit du matériel génétique.
Deux études internationales,
publiées conjointement, jeudi
4 septembre, sur les sites des
revues Nature et Science, ouvrent
ainsi une voie dans la compréhen-
sion des mécanismes impliqués
dans la formation de deux types de
cancer parmi les plus agressifs.

Dirigés par D. Williams Parsons
et Bert Vogelstein (Howard
HughesMedicalInstitute,universi-
té Johns-Hopkins, Kim-
melCancerCenter,Balti-
more, Maryland) les
auteurs de ces travaux
ont cherché à analyser
les anomalies généti-
ques présentes au sein
des cellules cancéreuses
d’une forme de tumeur
aucerveau(leglioblasto-
me)etducancerdupan-
créas.

Dans la premièreétu-
de, les chercheurs ont analysé les
séquencesdeplusde20 000 gènes
codantpourdesprotéinesdansdes
cellulesprovenantde22 glioblasto-
mes humains. Ils ont aussi étudié
les modifications pouvant interve-
nir dans le mode d’expression de
cesgènesetdécouvertdiversesano-
malies impliquant des gènes qui
n’avaient pas été jusqu’alors asso-
ciésà un processus cancéreux.Une
première corrélation a notamment
pu être établie entre une mutation
surlegènedel’isocitratedéshydro-
génase 1etuneformedeglioblasto-
me à moindre degré de malignité.

Usant de la même technologie,
les chercheurs ont procédé au
séquençage du matériel génétique
présent dans des cellules issues de
24 cas de cancer du pancréas. Ils
disentavoirpuidentifierdesaltéra-
tions génétiques dans 70 % des
tumeurs. Selon eux, ces dysfonc-

tionnements pourraient être direc-
tement à l’origine du développe-
ment du processus cancéreux. La
découverte d’agents capables de
les corriger pourrait donc débou-
cher sur des progrès thérapeuti-
ques importants.

« Cesrésultats laissentaussi espé-
rer une amélioration des techniques
diagnostiques, une priorité absolue
puisque la survie moyenne des can-
cers du pancréas n’est que de 5 % à
cinq ans, du fait pour l’essentiel de
diagnostics trop tardifs », souligne
Dominique Maraninchi, président
de l’Institut national du cancer
(INCa).

Plus généralement, les auteurs
de ces deux études soulignent que
lesrésultatsdeceséquençagemon-
trent qu’une analyse étendue du
génome peut permettre d’identi-
fier précisément les altérations
génétiques responsables du dys-
fonctionnement au sein des cellu-

les des tumeurs cancé-
reuses. Confrontés à la
complexitédesmécanis-
mes anormaux qu’ils
ontpumettreenéviden-
ce, ils demeurent toute-
fois encore prudents
quant à l’interprétation
précise que l’on peut en
faire.Surlefond, laques-
tion est de savoir si les
dysfonctionnements
génétiques identifiés

sont la cause ou les conséquences
du processus cancéreux.

« Il s’agit néanmoins de travaux
fondateurs, qui permettent pour la
première fois d’identifier un faisceau
d’événements moléculaires qui pour-
raient apparaître aléatoires, mais
qui, en définitive, ne le sont certaine-
ment pas, assure Fabien Calvo,
directeur général adjoint de la
recherche à l’INCa. Ces publica-
tions sont d’autant plus importantes
que les techniques de séquençage du
génometumoralutiliséesontétépar-
fois mises en doute en raison de leur
coût et de leur lourdeur. Nous trou-
vons làunencouragementàpoursui-
vredanscettevoie. »Unconsortium
international auquel participe la
France et l’INCa s’est d’ores et déjà
engagé dans un programme com-
parable, qui porte sur 50 cancers
de types différents. a

Jean-Yves Nau

« Ces résultats
laissent espérer
une amélioration
des techniques
diagnostiques,
une priorité
absolue »

Dominique Maraninchi,
président de l’INCa

Des projets suspendus au droit de veto de M. Kaczynski

Dans un hôpital de Varsovie, en 2006, des patients font la queue pour consulter des spécialistes. La réforme
des établissements de santé est le dossier le plus sensible de la rentrée polonaise. BARTOSZ BOBKOWSKI/AGENCJA GAZETA
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